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CONDITIONs'
Or :.journia. rédi;é par- unCon:ou irinseFlàneur porait âutant uompsm ,.Ml dpolrs etz)rg dans le
silehaqueS.medi. L.pra trme, le4 Flieur, déliranten est de quaire ous montrer 'etemple en icoura-emplui rte. estit Montrer

moe nt les talents, p liera tede 1 5 sous par nois. Le bu-
retn echtoril du P'làneur e.std-ep s rs etr ul.:
étabb enl toutes les irmuapsmte, m Totes coui.

de, rues et tionsettc. porront êtCr iiîsn'e(l ytrott ntrsburea o-rfli lus Pcq
y est. Ao ados flac ërcceptr'e urest caiir lchienem a bus .ess. < -' ens, achtter le h'autasqu.

Ac n'obéis ni ne commande à peronne, je ias oùa je ven., je fuis ce qui mc pi,
je vis commae jo peux cl je mettrn quumd il le faut.

Ver.. I.] QUEBEC, 17 NOVEMBRE 1838. No. 4,

PAntLONS US PEU DE NOUS.--Le métier d'éditeur du Fenfus-que est bien, aior.
d'hlui. le rlis abominablede ous les métiers que le ciel voit s'exercer sus crin lim-
nense voûte ! Conlidérons un peu, entre nous, equitables lecteurs, et convenons <p C
la îàhe <pi j'ai enterpr.i est ubien la plus infernale qui se soit jamnis imaginée.

mtig:e j'aie été fou, maniaque, enraé, pIor avoir mis sur pied un journal tel que
celiiui que j'aira.he îniblement de mon cerveau chaque nmei. Lîorsque ce bave

gtrçn d'Her.ule, de l'anc.in tet, ctinrumença ste éoinnians travaux, il y voynit une
fin ; i ap2rçevait at bot le la carrière qui'il se proposait de parcourir, on Imioment de
repo, nie foule pour apphm tir, pour le choyer, pour le coironner ; il puisait dans Pac-

conpisseient d'un iaut ft le rouirage' ii le devait aider pour le suivant ; pl-is il
nirthaiî, moins il li restait à lfaire ; mais miii pauvre chien u'es<lave, plus jevais

ninms j'a ;ance ; nes travaux siont interminables et chaque jour plus di liciles; chaque
jour me voit maigrir, ir'ir sous l'ßIhiirt. Il est vrai que jel ne tis piint uin Hercule,
mai du moins on avouera qe le Canatla n'ect point non plus la Grce, quoique !es
Tures n'y soient point rares. Par exeiple lorsque ce htros, dont je vous paia's ila.
borrd, voyait les fitnieuses éabledd'Agine il vous prenail 'utrsimplement un.flerve,
vouss les ilnioid;is vous les nettovait. vous les purifiait en un instant a f.âre plaisir ;
c'étail li on n'en palait pls. Miais oiti, pardonnez la companraion, je vous en
prie, depuis pré, d'une mortelle année je s..is a répadre des flot-s tumultueux d'encre
sur vos cerveaux pour on laver les travers; imposible ; alitant me vaudrait de prer le
Saint Lauîrent de voturir lien prendire la peine de monter sur le Cap et de pasere
s'en retornarnt, par la ville, d'en emporter touts les fois, la citadelle et les casernes !i
En vérité, en vérité je vo'us le dis, e'est désespérant. -. -

Lorsque cet éternel venrdredi arrive, ce qui a lien régilièrement une rois par
semaine, le Fontas9ue me pour-uit- comine ln raicliceir, il omvre. ses Iit pIages
béantes et me crie d'une voix aamée tde lii servir son hebdomadairerepas. Je tâte
aanpupits% n eerveau, ma blaux lettree ien[ rien da-sh mon pupitres nea


